
Repérer les risques
prostitutionnels
des mineur·es 

Pour les
professionnel·les 

Élaboré par le groupe de travail La Rochelle Ré Aunis sur la prostitution des mineur·es



Les mineur·es peuvent ne pas avoir conscience ou ne pas

reconnaître qu’ils·elles sont victimes de prostitution.

Les filles et les garçons peuvent être victimes ou auteurs.

La prostitution des personnes mineures (- de 18 ans) est interdite

en France (article 13 de la loi relative à l’autorité parentale du 4 mars

2002). Tout·e mineur·e qui se livre à la prostitution, même

occasionnellement, est réputé·e en danger et relève de la

protection de l’enfance (loi 2022-140 du 7 février 2022).

Toute personne témoin ou soupçonnant un enfant en danger ou

risquant de l’être est dans l’obligation de signaler les faits.

Ce que dit la Loi 
Recours à la prostitution de mineur·e : « fait de solliciter, d’accepter ou

d’obtenir, en échange d’une rémunération, d’une promesse de rémunération,

de la fourniture d’un avantage en nature ou de la promesse d’un tel avantage,

des relations de nature sexuelle de la part d’une personne qui se livre à la

prostitution, y compris de façon occasionnelle, lorsque cette personne est

mineure... »

Article 225-12-1 - Code pénal

Des mots ou expressions passerelles sont utilisés pour désigner la pratique

prostitutionnelle de manière détournée : 
« michetonnage », « escorting », « pigeons », « sugar daddy », pour
désigner les client·es, 
« protecteur·ice » pour désigner la ou le proxénète.

Des expressions désignent l’activité prostitutionnelle sans que cela ne soit
évoqué clairement : « faire du business », « c’est un bon deal », « je
rends service »...

Mots ou expressions 



Repérage 
Facteurs / conséquences 

Physiques
Hygiène inhabituelle, douches fréquentes ou absence d’hygiène,

utilisation de produits spécifiques, douches intravaginales

Bleus, cicatrices, automutilation

Problématique sommeil

Addictions : Drogues, alcool, sexe, pornographie, médicaments

Demande de dépistage IST ou grossesse, IVG

Conduites à risques en matière de sexualité

Précocité du premier rapport sexuel 

Sociaux
Rupture avec la famille ou les amis, isolement

Fugues, déplacements fréquents dans d’autres villes

Environnement social non identifié

Communication en lien avec le numérique : échanges avec inconnus

sur les réseaux sociaux, jeux vidéo, 2 téléphones, échanges avec des

personnes plus âgées

Hypersexualisation, langage sexualisé inadapté

Changement de comportement : agressivité, conflits, repli sur soi

Possession d’argent ou d’objets dont la provenance est inconnue

Décrochage scolaire 

Environnement familial dysfonctionnel et ou violent

Isolement social, influençable par le groupe 

Psychologiques
Alternance de fortes émotions : colère, tristesse, peurs,

angoisse, panique

Tentative de suicide

Perte d’estime de soi

Dépendance affective, recherche de validation constante

Dépression, mauvaise image de soi, solitude

Exposition précoce à la pornographie

Traumatisme passé non pris en charge

Expérience vécue de victime non-reconnue



Toute personne‌ mineure en situation 
de prostitution‌, mêm‌e occasionnellement, 

est en ‌danger‌. 
Sa situation doit être portée‌ immédiatement 

à la connaissance du procureur d‌e la 
République‌. 

PROTÉGER‌  

SIGNALER 

→ Par courriel : objet “‌signalement mineur-e en situation de
prostitution‌” 

à l’adresse suivant : ‌ttr.tj-la-rochelle@justice.fr 
avec ‌copie systématique‌ à la cellule de recueil des informations
préoccupantes de la Charente Maritime : ‌crip17@charente-
maritime.fr 

CONTACTS UTILES 

CRIP 17 : 05.46.31.37.07
CIDFF 17 : 05.46.41.18.86

Centre de Santé Sexuelle : 05.17.83.42.51
Maison de la Protection des Familles : 05.46.89.00.04

Allo Enfance en Danger : 119
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